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A QUEBEC

Le conseil de ville de Québec vient de passer une résolution pour la construction d'un deuxième aqueduc. Vous
-royez d'ici le maire qui ferme les portes de l'écurie après que les chevaux sont sortis.

LA VENGEANCE
At1ussitôt après Ie départ du fatux

moino, Arthur aurait bion désiré
.pouvoir exterminer la vipère; il
reffirdla par le trou do la1 serruro
et vit qu'elle allait d'un côté à
l'autre do la chambro comme un
gýénér.%l resté maîtro sur lu champ
do bataille.

Ne voulant paq s'exposer à ses
imajcArthur choisit le moment

Ml elle so trouvait à l'aut.re bout
de la chiam bre et ouvran t brusque.
ment la piorte il iutroduiitsii. un
autre bassina plein du lait; 1la
hiduusc bête bondit pour' arrivcr

jusqu'à lui malis ellelie put l'at-
teindre. Une heure après elle pa-
raissait endormie. Sanm doute elle
était on frais do digérer les nom-
breusos gorgées qu'elio avait
bues. Trois ou quatre coups de
plat do sabre la rendirent toute
grimaçante et lie d'etat do
vivre.

La pauvre mère frémiscinit et
pleurait oni pensant au danger anu-
quel son enfant avait été exposé.

A quelque temps de là Arthur
se p)rèpari'at pour un long voyage.

A la voix de Pierre l'Ermite,
une feule do nobles et do paysans,
nième dos femmes et dos enfants
avaient arboré sur leuir poitrine
une croix de drap rouge qui était
le signe de leur engagemeont dlans
la grande OXp)édition qut'ils entre.

prenaient. Cette grande entre- $Los tentes étaient à peine dé-
prise nl'était rien moins que in, ployéos que déjà Léon avait troiu-
délivrance du Saint Sepulcre con- vé moyen de se glisser dans le
tre les Musulmans. Arthur était camp des Musulmans. Celui-ci
du nombre. Sous la conduite de que je vous désigno, leur disait-il
Pierre l'Ermite et d'un chevalier est un do vos plus dangereux
Normand surnommé Gauthier. ennemis. Il est de la plus haute
Tous partaient pour la première importance qu'il- vous tombe en-
croisade. tre les mnains mort ou on vie.

Renduîs àl Constantinople, ron- Mort, il ne pourra plus engager
dez-vous des péléritis, uis s'ornber- ses comnpatriotes à s'armer contre
quèrcet presqueo sans virros, Ce vous, vivant vouts pourrez retirer
qui lit que plusieurs périrent do lui une riche ranson. Il pos-
avant d'ar-river à l'Asie minleure); sèdo des biens immenses et ne
un) plus grand nombre succombè- reculera devant aucun sacrifice
reut de faim, de soif et (Iu fatigue pour obtenir Ea mise en liberté.
aîvant d'arriver àl Jérusalmn. Les infidèles écoutaient ce trai-

Parmi ceux qui purent aittoin- Ire IvGC nmépris, nmais sentant
dro le ternie do loeir voyage on l'importance d'uîne pareille cap-
pouvîiît voir Arthur et son ancien turc ils résolurent do tendre des
rival. emibuches au malheureux Arthur,


